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SANTÉ

Association de formation médicale continue et de
développement de la qualité, de l’évaluation et de
la recherche en santé de l’océan Indien,
Med’Océan organise la première journée interna-
tionale de l’indépendance médicale le samedi 1er

décembre sur le campus du Moufia. Au cours de ce
séminaire, plusieurs intervenants opposeront leurs
points de vue,  parfois contradictoires. 

"Le but n’est pas de se bagarrer, mais construire",
rassure le docteur Philippe de Chazournes, l’un des
organisateurs de la journée. 

Une quinzaine d’invités, issus pour la plupart du
milieu médical, débattront autour de l’indépen-
dance médicale dans le domaine de la santé, mais
aussi autour de l’attitude des patients décrits
comme "de plus en plus exigeants". 

Parmi les intervenants, on retrouvera Sudel
Fuma, directeur de la Chaire Unesco, Jean-Luc
Harousseau, le président de la Haute autorité de
santé, Chantal de Singly, la directrice de l’ARS,
Bertrand Leriche, le président de l’Ordre départe-

mental des médecins, ou encore Antoine de Beco,
le président de la Société française de thérapeu-
tique du généraliste, mais aussi des représentants
de l’association Formindep, le directeur santé de la
CGSS Réunion, Bruno Toussaint, le rédacteur en
chef de Prescrire et Richard Bometon, le procureur
de la République.

A noter la présence de la pharmacienne Agnès
Vitry qui viendra d’Australie pour, dit-on, "parler
des expériences dans les pays anglo-saxons, très en
avance sur nous". 

Bien que les organisateurs s’attendent à recevoir
un public essentiellement composé de profession-
nels de la santé et des élèves en médecine, ils rap-
pellent que le séminaire est ouvert à tous, dans la
mesure où "nous sommes tous patients". 

Le déjeuner se tiendra au restaurant universitaire
(15 euros sur réservation) et l’après-midi on décer-
nera le Prix de la thèse Méd’Océan d’or 2012, attri-
buée à une thèse qui n’aura pas du tout été finan-
cée par l’industrie pharmaceutique  

N.T.

Informations et inscriptions sur www.medocean.re

Un séminaire 
sur l’indépendance médicale 

Med’Océan fait appel à une quinzaine d’invités. (Photo : Stephan Laï-Yu)

La grippe
toujours présente
mais de manière
modérée

Dans le département, la fin de
l'hiver austral est souvent mar-
quée par une recrudescence de la
grippe. Depuis la rentrée scolaire,
une augmentation des consulta-
tions pour syndromes grippaux a
d'ailleurs été enregistrée chez les
médecins sentinelles. En cause,
les virus grippaux de type A
(H3N2) et B. Toutefois, dans son
bulletin d'information l'Invs
(Institut de veille sanitaire) pré-
cise le caractère modéré de l'épi-
démie qui se situe dans les
moyennes saisonnières. Une épi-
démie qui n'a pour l'heure
aucune incidence sur les services
d'urgences. Néanmoins, des virus
grippaux circulent dans le dépar-
tement et les autorités sanitaires
rappellent les mesures d'hygiène
afin de limiter la transmission des
virus, principalement se laver les
mains. 

Depuis le début de l'année, 88
virus A, 75 virus influenza B et
une co-infection A et B ont été
identifiés par le laboratoire de
virologie du CHU Félix Guyon.
Sur 374 prélèvements réalisés,
44 % se sont révélés positifs. 

SANTÉ

En partenariat avec les acteurs
régionaux de la santé (méde-
cins, sages-femmes, infirmiers
libéraux, pharmaciens, PMI,
etc), l’agence de santé océan
Indien organise la Semaine de
la vaccination à la Réunion du
1er au 5 octobre. 

Pour cette seconde édition, des
actions d’information et de sen-
sibilisation seront organisées
pour le grand public et les pro-
fessionnels de santé. L’occasion,
encore une fois, de "rappeler à
chacun l’importance de faire le
point sur ses vaccinations". 

Alors que la vaccination des
nourrissons, des adolescents et
des jeunes adultes est devenue
une priorité en 2012, l’orga-
nisme de santé publique a mis
en évidence le manque d’adhé-
sion de la population réunion-
naise. 

En 2009, le taux de couverture
vaccinale de la rougeole chez les
24-59 mois est de 76,6%, c’est-à-
dire en-dessous du seuil néces-
saire (95%) pour assurer une
immunité face à la maladie.

La vaccination pour la
deuxième injection du vaccin

de la rougeole chez les enfants
de 24 mois n’est d’ailleurs pas
systématique, alors qu’elle est
nécessaire pour atteindre le taux
de couverture de 95%. 

L’ARS pointe également du
doigt l’absence de certaines vac-
cinations de rappel contre la
coqueluche, la diphtérie, la
poliomyélite et le tétanos tout
au long de la vie. 

"La vaccination est le moyen le
plus efficace de se protéger et de
protéger les autres contre les mala-
dies infectieuses, dit-on. L’ARS OI
et les professionnels de santé
recommandent donc fortement aux
Réunionnais de consulter leur
médecin traitant afin de s’assurer
qu’ils sont à jour de leurs vaccina-
tions. Si le calendrier vaccinal n’est
pas à jour, les personnes concer-
nées peuvent se faire vacciner
auprès des médecins généralistes,
des pédiatres libéraux et des centres
PMI" 

Pour toutes informations sur
l’opération : www.ars.ocean-
indien.sante.fr

Piqûre de rappel sur la vaccination 

Un vaccin pour se protéger 
des maladies. (Photo : 

Ludovic Laï-Yu)


